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L'histoire coloniale doit aussi être enseignée
Voir et reconnaître les gens
d'origine africaine dans le trau-
matisme colonial, c'est "une
des tâches essentielles de notre
Musée de l'Afrique centrale
qui rouvrira ses portes le mois
prochain. Mais il ne faut pas
que cette tâche incombe uni-
quement au musée. Les écoles
doivent également aborder
ce passé colonial.

Ne nous voilons pas la face, les
tensions postcoloniales

gagnent en force. La restitution
d'objets appartenant au patri-
moine africain a été larg-ement
sous les feLLxdes projecteurs, ces
derniers temps. La polémique au·
tour de Père Fouettard fait rage
(principalement aux Pays-Bas).
Et en coulisses, nous avons enta-
mé la dernière phase de la méta-
morphose du Musée de l'Afrique.
Alors que certains penseront que
la « décolonisation» du musée est
une mortification inutile large-
ment exagérée, d'autres estime-
ront que celle-ci est trop atténuée
et qu'elle arrive trop tardivement.

Beaucoup de jeunes généra-
tions ci 'Afro-Belges ont dit claire-
ment au cours de ces dernières
années qu'ils ne comprenaient
pa.~que, tant dans les diSL'Oursof-
ficiels que dans les propos de
leurs parents, personne ne recon-
naisse effectivement le caractère
honteux de la colonisation. Or, le
projet de la Belgique s'inscrivait
surtout dans une dimension d'ex-
ploitation économique, tel que le
reconnaissent d'ailleurs les au-
teurs, les représentants du monde
académique et les leaders d'opi-
nion. Mais la nouvelle génération

n y renonce pas.
Je peux les comprendre. L'opi-

nion publique ne maîtrise pa.~en-
core suffisamment la vision mo-
derne de l'époque coloniale. Et
celle-ci ne pourra pas évoluer
spontanément. Nous, non plus,
d'ailleurs. Et pour reprendre une
expression africaine: il faut tout
un village pour nourrir un enfant.
Nous lançons donc un appel aux
enseignants, aLL"; directions
d'ecoles, aux inspecteurs et aLLX
éducateurs pour qu'ils saisissent

la chance que représente la réou-
verture du musée. Pour ensemble
mieux comprendre l'histoire colo-
niale et ses mécanismes, pour
ensemble lancer le débat autour
de ce passé. Et pour contribuer
ensemble à la compréhension et
au respect de la nuance et de la
complexité.

Une période centrale
peu abordée
On entend souvent dire que

certains apprennent avec stupé-
faction, à un âge avancé et après
avoir quitté les bancs de récole,
qn'une partie des faits historiques
leur avait été cachée. Les pro-
grammes d'enseignement et les
objectifs pédagogiques en histoire
dans l'enseignement secondaire
génér,ù et technique de la Fédéra-
tion Wallonie-Bruxelles datent de
1999. Parnli les outils concep-
tuels, on y retrouve les capacités à
analyser, à caractériser, à compa-
rer et à évaluer les principalL,\[élé-
ments constitutifs d'un processus
de colonisation, d'un processus de
décolonisation et d'un processus

de type néocolonialiste. Il y a en
outre généralement une grande
volonté de la part des enseignants
de parler du Congo, et les outils
pédagogiques existent bel et bien.
Mais les objectifs de l'enseigne-
ment en histoire sont très éten-
dus, et les enseignants ne par-
viennent en moyenne qu'à voir 70
à 80 % du programme prévu. Par
ailleurs, l'accent est souvent mis
sur les périodes qui ont précédé le
début ou le déclin de la colonisa-
tion plutôt que sur la période
même de la colonisation.
Un arrêté du gouvernement de

la Fédération Wallonie-Bruxelles
de 2014 impose l'enseignement
de la colonisation et de l'indépen-
dance du Congo, mais certaines
voix se sont élevées pour dénon-
cer cet outil qui semble recycler
les stéréotypes et les préjugés. Le
nouveau Musée de l'Afrique a
pour vocation de soutenir les en-
seignanl, dans leur volonté de
montrer des exemples d'intolé-
rance, de racisme et de xéno-
phobie, d'alimenter le débat sur
les erreurs commises par le passé

et d'apprendre de ses erreurs,
notamment en ces temps agités.
Dans l'ombre de la Maison-

Blanche se trouve le Musée natio-
nal de l'histoire afro-américaine,
dédié au passé peu glorielLXdes
Etats-Unis et des méfaits commis
envers leurs citoyens afro-améri-
cains. Nous sommes ici pour
informer et former, non pour
juger et condamner, telle est leur
vision. Cette tâche nous incombe
également.

Le « tonton chéri »
et cctata-koko »

L'opinion publique autour de la
période coloniale est fortement
influencée par la dichotomie
entre l'histoire d'une part et les
souvenirs d'autre part. Il y a effec-
tivement une différence entre
l'expérience personnelle et l'ap-
proche générale, plus distante,
D'un côté, le tonton chéri qui ra-
contait ses belles histoires lors des
fêtes de famille, du temps où il
était missionnaire au «Congo »,
et de l'autre, tata-koko, le grand-
père congolais, qui avait fui l'en-

fer. L'approche distante est très
vite oubliée, ce qtÙ donne l'im-
pression que les scientifiques plus
nuancés re..•1:ent dans leur tour
d'argent. Essayons, comme nous
le faisons progressivement en ce
qui concerne la collaboration du
temps de la guerre, d'être hon-
nêtes également en ce qui
concerne la colonisation.
La conscience historique nous

différencie des animaILx. Avec
tout le respect pour les options
STEM, sommes toutes utiles, fai-
sons aussi la part belle à la
conscientisation sociale, sociétale
et culturelle. En nous confrontant
dès le plus jeune âge à notre passé
historique, nous pourrons échap-
per au débat tranché du « bon » et
du «mauv1iÎ1;», dépourvu de
toutes nuances. Si nous voulons
œuvrer ensemble, Européens et
Africains, à un avenir, il est grand
temps d'adopter un discours plus
nuancé. Aussi, donnons-nous à
Tervuren, sous le symbole du co-
lonialisme belge, la parole aIL'\[
Africains sur ce qui constitue éga-
lement leur histoire .•
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